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La bourse inaugurale Our Future Forests-Amazonia Verde nomme 24 femmes 
indigènes comme leaders de l'avenir environnemental de l'Amazonie 

Conservation International, COICA et le gouvernement Français reconnaissent le rôle vital des 
peuples indigènes dans les solutions de conservation. 

Bogotá, Colombie (9 juillet 2021) - Our Future Forests-Amazonia Verde a sélectionné 24 femmes 
autochtones du bassin amazonien dans le cadre d'un nouveau programme de bourses. Ces 24 
boursières ont été sélectionnées parmi 150 candidates de Bolivie, du Brésil, de Colombie, 
d'Équateur, de Guyane, du Pérou et du Suriname. Le programme de bourses vise à encourager 
leurs efforts de leadership et à reconnaître les femmes qui agissent en tant que gardiennes, 
protectrices et restauratrices de l'Amazonie.  

Dans le cadre de ce projet, Our Future Forests - Amazonia Verde de Conservation International 
travaille avec le gouvernement français et le Coordinateur des organisations indigènes du bassin 
de l'Amazone (COICA) pour lancer le nouveau programme de bourses pour les femmes, une étape 
importante vers l'égalité des sexes dans la région amazonienne.  

La bourse durera 12 mois, et les femmes se concentreront sur une variété de projets qui 
soutiendront les femmes et la nature. Parmi les projets prévus, citons les efforts de conservation 
communautaires qui s'appuieront sur les connaissances ancestrales et se concentreront sur la 
restauration des forêts en utilisant des solutions basées sur la nature, le soutien à la gestion 
durable des populations d'abeilles Meliponas et la création de financements durables pour les 
efforts de conservation en cours.   

Le programme recherchera un mentor régional, qui jouera un rôle de soutien en donnant à ce 
groupe de 24 boursiers les moyens d'être des promoteurs, des chercheurs et des porte-parole de 
leurs projets respectifs au sein de leurs propres communautés. Les boursiers peuvent également 
intégrer le mentorat local et le soutien technique dans leurs initiatives fournies par Conservation 
International.  

Les femmes jouent un rôle fondamental dans la structure des communautés locales et des peuples 
indigènes - elles donnent la vie, protègent, connaissent les médecines traditionnelles, sèment, 
restaurent, sont les matriarches de leurs familles et les gardiennes des connaissances 
traditionnelles. En aidant les femmes autochtones à renforcer leurs connaissances et leurs moyens 
financiers, on peut encourager l'autonomie et la direction de leurs propres projets ; tout cela 
contribue à assurer la sécurité et la conservation des territoires et des forêts qu'elles appellent 
leur foyer. 

La connectivité est la clé de la bourse et, dans l'ombre de la pandémie de COVID-19, les boursiers 
ont établi une communication virtuelle, faisant progresser le programme malgré un contact 
physique limité. Le programme s'engage à connecter les boursiers à un Internet de qualité et à 
d'autres outils nécessaires à la collaboration, avec l'intention de commencer officiellement les 
contrats et la programmation de la bourse dans les mois à venir.   



 
 
 
 

 

Ci-dessous, rencontrez les femmes sélectionnées comme boursières dans la classe inaugurale du 
programme de bourses : 

De BOLIVIE : 

1. Bernice Serataya Paz Bernice Serataya, Chiquitana. Bernice travaillera sur un projet visant à 
promouvoir l'égalité des chances dans la création de pharmacies naturelles, en mettant l'accent 
sur le genre et les ressources naturelles renouvelables. Elle est responsable du genre au sein de 
CIDOB. 

2. Elibeth Peredo Moxeño Trinitario. Ebibeth travaillera à la protection artisanale du paraba 
bleu (ara) pour soutenir son concept "Tradition sans extinction".  

3. Evelin García Monkox région Chiquitana, travaillera sur la génération d'un cycle 
d'apprentissage intergénérationnel pour revaloriser l'utilisation des plantes médicinales dans la 
communauté et les écoles ; soutenu par le Central Indígena de Comunidades Originarias de 
Lomerío (CICOL) et la Communauté El Puquio Cristo Rey. 

4. Agripina Tibubay, Tacana travaillera au développement de produits dérivés de la 
châtaigne, créant ainsi un commerce durable. Elle a le soutien de la communauté de Las Pampitas. 

Du Brésil : 

5. Samela Lorena Vilacio Marteninghi, de Sateré Mawé, Manaus, sauvera les connaissances 
ancestrales de la médecine traditionnelle de Sateré Mawé grâce à des ateliers et à la mise en place 
de potagers et de lits de plantes médicinales.  

6. Edina Carlos Brandão (Pekāshaya) de Shanenawa, Feijó/AC (TI Katukina/Kaxinawá) 
Travaillera sur l'échange de connaissances ancestrales entre femmes âgées sur l'utilisation des 
médicaments dans la forêt, dans le village de Shane Kaya. 

7. Josiane Otaviano Guilherme (Josiane Ticuna), Ticuna de Benjamin Constant, terre indigène 
Tikuna de Santo Antônio, travaillera au renforcement de la culture et des connaissances indigènes 
dans la région du fleuve Solimões supérieur et moyen, à travers des espaces de sociabilité dans la 
participation d'activités agro-écologiques. 

8. Maria Francisca Arruda Batista Apurinã, issue du peuple Apurinã, vit sur 27 terres situées à 
Boca do Acre, Manaus et Rondônia. Elle mettra en œuvre le projet de pharmacie naturelle 
Jamamadi qui sera mis en œuvre dans la terre Jamamadi du village Lourdes Cajueiro, situé à Boca 
do Acre. 

De la COLOMBIE : 

9. Lilia Isolina Java Tapayuri du Resguardo Indigène Ticuna, Cocama et Yagua, Puerto Nariño, 
département d'Amazonas, travaillera sur la reconnaissance du rôle des femmes dans les pratiques 



 
 
 
 

 

ancestrales de pêche et leur participation à la prise de décision pour la gestion des ressources 
naturelles. 

10. María Célsida Biguidima Kuyediño du Cabildo indígena La Samaritana, Puerto Leguízamo, 
département du Putumayo, travaillera à la récupération et à la conservation des zones dégradées 
en plantant des Canangucha (Mauritia flexuosa). Ses fruits et ses feuilles sont utilisés par les 
communautés indigènes de la région amazonienne pour leurs rituels, pour l'alimentation de leurs 
familles et de leurs animaux, et même pour leurs maisons, non seulement pour les personnes mais 
aussi pour les espèces indigènes. 

11. Carmenza Yucuna Rivas du Conseil indigène de la réserve indigène de Mirití-Paraná, 
département d'Amazonas, travaillera sur une recherche endogène des abeilles Melipona, 
renforçant le soin et la gestion de l'environnement pour promouvoir parmi les femmes la 
connaissance traditionnelle de ces espèces indigènes, soulignant les valeurs du travail durable 
dans la communauté et générant des mécanismes financiers. 

De l'ÉQUATEUR : 

12. Gladis Yolanda Grefa Mamallacta, de la nation Kichwa dans la province de Napo, 
renforcera le leadership des femmes dans l'entreprenariat, avec des projets artisanaux utilisant 
des espèces indigènes et des connaissances ancestrales. Elle fait partie de l'Association de 
production artisanale "Antisuyu Awachishka Wiwakuna" Tissage animalier amazonien 
(ASOAWAKKKUNA).  

13. Katty Elizabeth Guatatoca Lema, de la communauté Unión Base de la nation Kichwa, dans 
la province de Pastaza, appartient à la "Awana Colectiva" et mettra en œuvre un projet 
communautaire de conservation et de restauration de la nature, basé sur les connaissances 
ancestrales, en collaboration avec d'autres femmes Kichwa pour renforcer et promouvoir la 
gestion durable de l'environnement. 

De GUYANA : 

14. Immaculata Casimero, de la tribu Wapichan du village d'Aishalton, plaidera pour la 
protection des principales sources du bassin hydrographique du Rupununi Sud ; elle sensibilisera 
les gens par le biais d'ateliers sur les lois environnementales. 

15. Caroline Jacobs, de la tribu Makushi, village de Surama, documentera et enregistrera les 
connaissances traditionnelles en matière de leadership de notre conseil d'anciens dans quatre 
communautés géographiques, en se concentrant sur les femmes, afin de garantir la conservation 
d'un environnement sain. 

16. Esther Marslowe, tribu Lokono, village de Santa Cruz, travaillera à la promotion de la 
préservation de la culture indigène et à l'autonomisation des jeunes, en particulier des autres 
jeunes femmes indigènes.  



 
 
 
 

 

17. Loretta Fiedtkou, de la tribu Arawak du village de Muritaro, soulignera l'importance de 
replanter une zone de la communauté avec des arbres de bois de crabe, des arbres Hubadi et 
d'autres arbres en voie de disparition ; elle rappellera les avantages des anciennes méthodes 
d'agriculture et de soin de la terre 

18. Althea Harding, de la tribu Carib du village de Kwebana, organisera des séances 
d'autonomisation avec d'autres femmes autochtones de sa communauté afin de développer des 
compétences non techniques, d'améliorer l'alphabétisation et de développer des compétences 
artisanales. Elle documentera également la langue caraïbe parlée dans son village afin de la 
maintenir en vie. 

Du SURINAME : 

19. L'artiste/indigène Sharmaine, du village de Powakka, travaillera sur un projet de "culture bio-
hydroponique" qui encouragera les femmes à planter de manière écologique et à apprendre 
diverses techniques de gestion durable des déchets. 

20. Marijane Makadepuung/Native de Pelelu Tepu Elle est la coordinatrice du projet de gestion 
des déchets à Tepu. Elle et un groupe d'autres femmes vont sensibiliser à la gestion des déchets et 
créer un manuel de gestion qui sera diffusé dans les communautés. 

Du Pérou : 

21. Gabriela Loaiza Seri, de la communauté indigène Koribeni, région de Cusco, travaillera sur la 
valorisation des connaissances ancestrales à travers l'utilisation de plantes médicinales et de 
bijouterie, suivant une approche transgénérationnelle promouvant les valeurs de respect et de 
conscience envers la nature. 

22.        Cecilia Martínez, de la communauté autochtone Yanesha Ñagazu, de la région de Pasco, 
travaillera sur la conservation, la promotion et la récupération des ressources non ligneuses qui 
sont importantes pour le développement de l'artisanat textile et de la bijouterie Yanesha. 

Judith Nunta, de l'organisation régionale Aidesep - ORAU, de la région d'Ucayali, leader Shipiba, 
promouvra le leadership des femmes autochtones, en assurant leur participation aux espaces 
décisionnels dans trois domaines thématiques : le territoire, le changement climatique et les 
forêts, et la participation des femmes. 

Nelyda Entsakua, de la communauté Awajún de Shimpiyacu, région de San Martín, travaillera au 
renforcement des capacités de gestion de l'organisation des femmes artisans et de leurs familles, 
ainsi qu'au renforcement du processus de récupération de l'écosystème dans la communauté de 
Shimpiyacu. 
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À propos de Our Future Forests - Amazonia Verde  

Our Future Forests-Amazonia Verde travaille avec les peuples autochtones et les communautés 
locales pour promouvoir les investissements et les incitations qui permettront de conserver 
jusqu'à 12 % de l'Amazonie - environ 73 millions d'hectares - d'ici 2025. Grâce au financement du 
gouvernement français, le projet contribue directement aux objectifs de l'Alliance pour la 
conservation des forêts tropicales, une coalition ouverte dirigée par la France pour promouvoir la 
protection, la restauration et la gestion durable des forêts tropicales dans le monde. Pour plus 
d'informations, visitez le site www.conservation.org/ourfutureforests  

 


